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Jacques Perret

La vraie faille d'Alptransit
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La derniere Session parlementaire tenue ä Flims a ete

le theatre d'un phenomene politique recurrent lors du

percement de grand tunnel, puisque certains de nos elus

ont affiche leur colere et leur pretendue surprise en

apprenant que le budget consacre ä la realisation des

NLFA serait nettement insuffisant. Si cette Situation n'a

rien de rejouissant, l'attitude offusquee des responsables

politiques ne peut que preter ä sourire... ou alors creer

un certain agacement, lorsque ce sont les ingenieurs qui

en sont tenus pour responsables principaux.

Lors de la planification des travaux des NLFA, les inge-
MixkREMix nieurs et les geologues ont naturellement consulte les

donnees existantes concernant les caracteristiques des massifs ä traverser: manquant sin-

gulierement d'informations, ils ont commence par chercher ä tirer benefice des experiences

passees. Une evidence.

Comment, des lors, admettre qu'un raisonnement aussi trivial ne soit pas ä la portee des

politiciens? Un regard sur le passe les eut rapidement convaincus que les depassements

de credit appartiennent par essence ä ce genre de projet. Ils pourraient ainsi aujourd'hui

se contenter de feindre leur colere et nous epargneraient le spectacle pitoyable de leur

surprise.

Comment, ensuite, expliquer qu'une «tromperie» aussi visible soit encore possible?

La reponse ä cette question doit etre cherchee dans un procede politique inavoue (car

inavouable), ä savoir celui consistant ä faire voter au peuple non pas le credit necessaire,

mais le credit maximal qu'il est pret ä accepter1. Dans le cas present, la methode utilisee

offre l'avantage de pouvoir se servir des ingenieurs comme boucs emissaires, en les

accusant a posteriori d'avoir «mal prevu l'imprevisible». Une Solution d'autant plus

perverse qu'on peut legitimement supposer que les responsables techniques ont ete en-

courages ä ne pas retenir trop de cas extremes: le budget aurait alors ete politiquement

inacceptable.

Si la Strategie visant ä faire accepter un budget light pour les NLFA est discutable, eile

offre en contrepartie l'avantage de maintenir sous pression les ingenieurs lors de la

realisation, en les forgant ä resoudre au mieux les problemes resultant des incertitudes des projets

de base. Notre dossier presente quelques-uns des elements mis en oeuvre sur le ver-

sant Sud du tunnel de base du St-Gothard pour traverser des zones geologiquement
defavorables. II illustre bien la diff iculte d'anticiper les consequences de donnees geolo-

giques incertaines. Et montre que pour les NLFA, la faille financiere etait sans doute bien

plus previsible que les failles geologiques. Mais qu'elle sera aussi plus difficile ä maTtriser.

Jacques Perret

1 Le futur metro lausannois (m2) offre sans doute une autre Variante de ce genre de procede.
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